
trument, dans un coin de l’orch :s. 
tre. Elle lui lance de bien doux 
regards quand elle na'se sent pas 
surveillée*par Paméia, qui tnnt 
*aide et immobile comme une gna 
fe qui réfléchit .

Son maintien fait l’alm'ration de 
Hi bol !ra, et il murmure à sa fem-

A VENDRE ENTREPOT OE MEUBLESVHOTEL - CUSHING
1

MEUBLES ! MEUBLES !
NOBÏiiüX ET A GRAND MARCHE

M Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque le 
il dirigea l’ancienne maison 
*• Cushing " -ur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la rue

£

:Un Piano et un 
Set de Salon a un * 
prix modéré.

Pour plus am
ples information 
s’adresser au 
No 105 COIN DES MES

— Ne t’appuie pas à tou do-sier. 
Gunégo.ide: imite la prestance de 
mademoiselle de Veausalé. Copie 
donc ses manières de g. and mon-

5
;

Sussex, un salon de première 
classe,où il tien ira oujours des

C’est que je suis très mal assises 
1! y a une grosse bosse dans mon 
fauteuil

Quand à Riboard qui prêche les 
bonnes manières à son épouse, il 
se lient pour ainsi di e le ventre sur 
l’appui en velours du b dcon, le corps 
en dchorset fond ant du n-gard ie 
public de 1'orch‘slre pour lâcher de 
découvrir le noble duc de Crousta- 
11 ir nt son neveu.

Au dessous de lui se trouvent le 
claqueurs du parterre qui, en vo
yant le ruons eur suspendu su:leurs 
têtes corn mène nt à rnauif ;sW des 
inquiétudes d’aulaiit p us sérieuses 
qn • le nez du verrme 1 ier ému fai: 
entendre un bruyant g oc gloc qu’ils 
prennent (o'ir un hoquet.

— Ku-Ci que son diner lui fait 
mal murmurent ils ça sera di pro 
pre quand il va être secoué par la 
grande scène entre Machette et ma 
<1 une Laurent Justement nous 
Lavons audessus de nous! il faut al 
1er repiendre nos parapluies au ves 
lia ire [iour le moment de l’avei se.

—Eh là haut 1 r ntrez (tone votre 
pochard ! crie un de ces messieurs.

— Tapez-lui dans le dos’ ça tue le 
hoquet, ajoute un autre.

Mais Ribobrd ne remarque pas 
l’orage qui gronde à s*s pit-*d«. Il 
est dézojé par l’impatie ice de con- 
naî.ie 1* s amis de Pamela, et bien 
tôt il souille à sa femme.

— Canégonde, l!ouve donc une 
demander

bMvMMS f.K V vütllï- 
• LISSK — Toujo irs cil 
mains dos Clll VUS dit 
première marque.

minus & co. §
.Vo.Mii Kne Hnuei.

8
Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
— et tous’les PRIX, chez -------

l

HARRIS & CAMPBELL
STATUTS DU CANADA

^PUBLICATIONS OFFICIELLES Cette ancienne eu uouorable maison de meubles, d’Ottaw" 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua1 
lité des articles qu'elle vend.

er'æw.sK'irnsws»
piHoignant <
In corps, char

L-s Slat'll? et autres Publications du 
Omivo nemenl du Ca-iuda -o t ■ n vente à 
ce bureau Aussi .It s Actes ép irés. Li te
d si
de deux volume; 00

enablement son

"lies 
de

ment. A la suite 
jeunes et grâce

peut jouir i 
rare une hei 

" La plupart des initia, 
nt du sang, c’est donc le 

de chacun <1

j 1 mu m et atten oyé s ir d rn mde 
evisés, actuellement prê'staints 41 provicnnei..

le pins sacré 
lu fonctior

. I’fix

10 Pour Ceoti de Reduction jar tout leliat trgeat CvuipHnl1AMHERLIN, 
Imprimeur de la Heine 

el C jotiôli-nr do a Papeterie 
ssions Pub iques

de recherches 
à une Ion

;
gue expérience nous 

réussi a composer des remèdes 
à purifier et à fortifier

Dépt des Impi s
et do a Pap. 

Ottawa 16 Nov. 1sûre, prompte, a l'abri de tou 
tes suites fâcheuses et à conserver à la 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthode curative est reconnue comme 
excellente et a été distinguée à plu
sieurs reprises par des récompenses ho
norifiques. Nous traitons toi 
avec succès (sans

13iu.

HARRIS .& CAMPBELLAm Tel. tnt et au Public en Général

sang corrompu, 
udes secrètes,

Tapisseries, Peintures Huiles, etc.
irriitid.'* vitre*
(l'lMte

KOTIMAT1088 ruUBXIBS SVR DBMAND

JOHN SHEPHERD
221 Itue Kidiau, Ottawa

loi» des rues O’Connor el Queen (Près de la rue Sparks)maladies pro> 
les tristes suites d'habiti 

f? on outre les états de fail 
JJ ladies de la peau, les plai 
■ plus invétérées, les dartres, ™
B cheveux, la goutte et les rhiui 
fi ainsi nue toutes les maladiesd<
Q Par notre méthode 
H lions sans difficult'''
H mémo . liez les enfants,
.1 d’ude heure. A l'aide de

confectionnés d'après les procédés 
nouveaux, et grâce à un traite- 
pique les personnes affectées de 

nt à une guérison h 
suive. Nous acceptons toute 
onfidentielle contenant la des

cription détaillée du la 
compagn.'o d'un timbre

«le clnoulaJe iKMie le*
liesse, les ma
cs même les 

la chute depli "as a ingénieuse p'xir 
à » ademoisellô de Veauselé, 
donnerjd; soupçon à Virginie, si et s 
messieurs sont arrives. Manufacture de Voitures

ROYALE

viule nous élirai - 
ver solitaire, 
dans l’espace 

nos banda-

."'"le

. à J 1Madame Hibolard se c relis.' la e,ni
velle pour Louver la phra-e i gè- 
uieuse, puis, è le murmure a sa fi.

— Ma bichetlp, trie donc de m t 
part mademoiselle de Yeaus iléde te 
dire si la viande est dans la marin -

â-kfâi'k %k .g es, 
les plus

hernies arrive 
niais as

I es maladies de toute nature, parti 
L* culièremeiit lus atïvclions nerveu
ses, l’épilepsie, les maux d’estomac, 
bourdonnements d’oreilles, les osalgi 
la surdité, les man xde tète, la migi 
ne, la chlorose et lus paralysies > 
infailliblement guéris par 
méthode rationnelle. Pai 
quatre semaines nous av 
succès lus plus mcrvcillei 
(l’asthme et 
Prière de 
fiance les 
maladies en y 8 
d’affranchissement 
Oftiein “HYGIKA” à Hambourg I.

t. ■■ '>^1 S. LEVEILLElo': m■
;‘u.' PKIPRICturk.

maladie et ac- 
d'aUVanuhisse- notre célèbre |

is obtenu les j 
ix dans .les cas I 

d’affections pulmonaires, j 
s adresser

t". S D^°ThOM[>.Sn)'xnf'>rmeï que 0008 avons.fa,t 'aC(lul9.,tion du d’affaires e
.Sulkeya, etc Etant arrivant de Clrcago et des autres villes américaines nous avont^puieé 
•le grandes connaissances dans not état, nous somme» en mesure de garantir eot ère sali 
faction. Nos ouvriers sont tous des vins habiles et travaillant sous notre directio 
maté 'aux employés ont a est les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos 

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qus 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

Virginie, surpii-o pur cette que»' 
instant sa ment pour la réponse. »

Oltiein “llygiea" â Hambourg I. 
(Allemagne.)

lion étrange, regarde un 
mère po ir s’assurer si elle plaisante 

1 ■ la vo l si sérieuse qu’elle 
suppose qu’au depirl 
ira lé pot-au-feu pour prendre 
bouillon en rentrant du 
et • 1 e trans ntl l'nilui ragation a son 
institutrice.

M demoiselle de Veausalé accuen* 
le la qui stion avec une moue d t de- j : » 
daiu. Elle e t d.-vine le sens ciche, liions avions 
MU s la f. ij ’ii u.dont la
mande im * si laite irois?e ran. , ij’i'niité ” sur les mala, 
de manié es, **t e le i épui l dans s >n j v vnouccloima.it à 
beau langage d • !.. car de «•« " o: y* (jn.wi.«„....m. m, . * v , i,, traite .1 un gi'aml mente.

— IM S a votre ma "a" M e le. , ge„„m„ ......
ni; tasses ne sont p is encore en • pour d'ici 
11 Uir. micz donc

Y :,ginia est encore p us élouuve 
par cette répliqua, qui no rime p s 

• i q lest o ruais vile repût o a 
sa nié e ipr&s s’è e d.t tout !

S,mais e
a matoarbaillée

un a fi t m t, tir: '.ï
joignant 

pour la répons*

«lesipti( 
a. Ii< 56 RUE D1LY - - 19 ET 21 RUE STEWARTthéâtre, A NOS ABONNES

dans nos co-annonce spéciale a ]>u 
pendant quoique temps, anuonçi

fait des ai rangements spe- 
l)i It. l. KKN-

Une i 8

m:m Kl BU tu Miffsdu

SoIsIe fl’Antipmnem vt. éditeur d’un 
ùd cheval. Cet I n 6‘ijrtim.int complet aux 

prix. Chaqi 
le represent ■
Reparations do 
le? rfigles de l’art chez

srcl qu'onlies 2 io àrtic o est gara n u tprivilège de 
plaire de ce 

Ces 
■ la (

sinon l’arg mt vous s
montres avec s un et rien?

NOHfîZ
Na30 r'.e Rideau, près du pont desSajiourtlimit.'. Ne inan-â un temps 11 

pas la chance de 
ouvrage immédiatement, 
is .le clievaux ce “ Traité

TROUETVEcio
est iinlisj CHEMIN DE FER CONTRE

migraines. Maux de. Têt'. Névralgies 
Coliques. Asthme, Emphysème, Ùoutte 
Jlhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d'exiger I ASTIEYI11XE de TltOVETTK
Vente on Gros à Pwris, B. MAZIER, Pharm'»n, 234, bould Voltaire

Depositaire à Ottawa : Dr F. X. VALADE, 
cl MORIN A C'«. - A Montréal : LA VIOL

mal y. sont
traitées d’une manière bien simple. l>n ven
te remarquablement rapid9 du cet ouv 

tats-Unis et on Canada, en a fai 
. premières autorités du ge 
iule entier. K11 faisant 

pour ce " 1 
poste .b: 2 cm 
recevez ce

des maladies de ce noble anil

fait une

application 
timbre d 

lettre et

l(‘l -1 ô d eff . eu t* à— W
duit l’Ami) g i !

K l r. cevd il cettfl r. po.isj il ; Pa* 
mela.nialam ) Hibalard reste 
instHiit pensiv’.

On voit quelle elle:tin a eompren

i0,,n
10 Nov. 13 ins.

Route directe, entre l’Ouest et t ms les 
points du Bas du St Laurent, de la Baie 
d'8 Chaleurs, province d<* Qué'-ee ; in - 
si que le No iv.'nu-Brunswick, la Nou
velle-Ecosse, VIle du Prince Edouard, 'e 
Cap Breton, les i es de la Madeleine, 
T« rr neuve'et St Pierre.

Les trains express quittent Montréal et 
Halifax, tous e? jours ( iimtiuches exceptés) 
et se rendent il deslina'ion de tous ces

Les trains express de l’intercolonial qui 
sont dans ecs directions sont brillam
ment éclairés par l’vloctricitv et chauffes par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup (l’avantages, de confor 
reté aux voyageurs.|

Les nouveaux et élégants trains expi 
ceux de jour et ceux de nuit se dirigent 
mûmes endroits.

LIGNE DES PASSAGERS ET DES MALLES 
Canadienne-Européenne 

r la Grande lîreta 
t Montréal le 

samedi 
tranapo

Le
“ Traîtt gratuitement A Québec : D' E ETTE A NELSON

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

— Eli bi.-.ll ! qii'a-l-cll f.'ôpooju 1 | 
poiiiriiiild l'impauedi
inicdlher. , &

—Klle dilquela réglisse ue fond | 
inirtntrî i

CHEMIN DR2FER

et ciii idUN ver Décision I " dfeaire concei nan 1 
le* lournnnx

Article 1. Toute personne qui retire rég-i 
fièrement un journal du bureau ce poste" 
qu'elle ait souscrit ou non, que de jou-na* 
soit adressé à son nom ou à celui d’un aut «. 
est reponsable du 

Article 2. To 
journal est ten 
qu’elle doit 
l'éditeur peu
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans 
né est tenu (1e payer en outre 
l’abonnement jusqu’au moment du 
(ju’il ait retiré ou non le journal

j'oinls, sans changement de chars, e VINAIGRES
del’Intercfpas d uis k» bdurre lui 

C-mégon le.
Ca renseignement plonge le ver 

mie lh-r dans un ah iri-e.neiit qui 
se inatiif-.«te aussitôt par di si bruy. ! 
ant? glocs gloes quo sou voisin 
vie '.x militaire impatiint-i par ce. 1 
fracas s’ecrie d‘uu ton

VISâlGBERIE OE KINGSTON. 
-A.. ZH-AAJZ Sc CI S 

MAJTOFACTUKIBBS:

P«'ement.
>ute personne qui renvoie un 
u de payer tous les arrrèagos 

l’abonnement, autrenieni 
le lui envoyer jus- 

ce cas l’abon

t et de su-CMSDAATUNÏ1C”le
t continuer à«e Vlas BU■tes. Cidre, Malte et antres 

VINAIGRES
Garantis Pure sons tous les Rapports. 

EN VENTE A OTTAWA)
Par ton» le* 'Prlucliutnx Epieler*.

Il 11 - deLA VOIE LA PLUS COURTEgndux:
— Ali ç il mille escadrons ! Y ou - 

n’avez doue pas fini do fa ire* craquer j 
vos bottes neuves, vous ?

— Son maintien fait l’admiration 
d* Ribolard, et il mu-mure à sa 
femme :

— Nd t’appuie pas à loti dossier, 
Gunêgoode;

Pendant que les Kibolavd cher 
chuvnt à découvrir leivs illustre- 
élra. ges, ils ne Sd doutaient guéra 
qiVtls étaient eux-memes le point 
de mir ■ de de- x spdctateurs, plac-s 
to d prêt de la gross) caisse, au- 
premier rang de3 fauteuils d orvli s* 
t ; e.

i Les passagers pou 
1 Continent, quittant 

matin arrivant à 
prendre le vapeur des 
ta malle, à Halifax.

1 L’attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offertes 
■par le train pour le transport de la fleur et 
"en général de toutes les marchandises a des
tination

Article 3. Tout abonné peut être pour 
pour abonnement dans le district ou le 

journal est publié, lors même qu’il demen 
ferait à des centaines de lieues do cet endroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau 4e 
poste, ou de chauger de résidence et de lais- 
ser accumuler les journaux à l’anoiemc 
adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de raude

ligne ou

Montrealfl- Ottawa-.3

Qoiir I» Figure, les Mains, la Peau et 
■ le Teint en general.

Crème de Miel
et (l'Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Roses de Muloderma.
ent comp’et et nouveau des ar- 
3 de toile‘t ; ci-dessus ve

nant d’être reçu,

OTTAWA A BiSTON ET NEW YOHK 
ET TOUS U BS POINTS A 

L’EST ET AU SUD. de’
es grains 

chés (le

3 des Provinces de l' Est et (; 
ne aussi pour l’exportation d 

des produits expédiés 
Europe.
Pou

Un assortirai

Les convois parvront de la gare de rue Elgin 
c.i". me suit

T ft AIN EXPRE 44 DB MONFRKAL

TRAIN EXPRESSsc racor- 
avt*c P Ex press du 

tevi pour l’Ouest et à 
In du Grand Trunc pour 

si, » -rivant là à 11.30 a.m.

TülliTliKUBIK l'kSTUALBmr biflets et informatîons’co 
et le jiassage s’adresser à

ON, agent pour les passa- 
le fret de l’Est, 136J Rue 

Montréal 
E. KING, agent des billets,

27, rue Sparks, Ottawa, Ont.
I). POTTING ER,

Surintendant-Général

noernant e

R. i FCIIRMÎCK 804 RUE SENSE*
en face de la rue York. Habite d'hommes et 
de femmes, ne’toyfs, teints réparés et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri îeaux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyés 
ou teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espè 
toyéea et frisées.

BUANDERIE

G. W. ROUIS

S5 CHIMISTE ETJDROOUISTE8.00 A.M acques,TJ 75--RUE SPA HKS-75C’est ût le peintre Ernest, accom
pagné de Bjrax, qu’ti avait te êtu 
l’un de s.‘s habillements.
S -paré de l’orchestre par la dois m 
basse, ils pouvaient 
Paul qui, pendant la pièce 
pas autre cho e à faire que d’appuy 
et de grands coups de grosse caisse 
les éclats de vo x du traître quand il 
p* rsécut*) l’hèrjiue.

—Voici papa R bolard, dit Ernest 
à Borax.

l’ourq oi agitt-L il ainsi les bras 
avec sou vu tie posé su'1 le^bilcou 
Ii anpt-rnd donc à nager? 1 va s^ je 
ter dans le parteir .*.

—La grai.de raide est l'institutri
ce.

— -'Ile est grasse comme un man
che de fouet. Q ia-1 elle «loue sur 
les yeux... des &ouc. upes.?

— Non de? lunettes.
— M.izetle! elles sont de taille! elle 
beau voir deux actes à la f >ls 

Allons, bon! voila le père Riboiard 
qui se rem T s ir le venlrt !

— Il cherche sou futur gendre,
—Ah! ou frappe les trois coups; 

il parait que nos rivaux ne 
drout u :-à l’acte suivant

Grand Tronc à 
Montréal »vei- les 
V Est et te Sud E; ce prod ite, net-Prescrip r médecins et familles

ommnnlcation téléphonique
pro.

1-2-8450 p.m. îsssa
à 8.20 p.ir., go raepordant av 
Vtro out Ceu ral et du Grai 
l’Est,
- Le* convois arrivai on 
p,m de VE t, se r.tccor 
aventure, Montréal, avec 
et lu «ud 

Char Pal

Satisfaction garantie On va • hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents chacun
b,. a-A.a-2sro]sr, Pr0p

504 rue SUSSEX devant la rue York.
H P» S. Succursale, an No 160,

Bureau du Chemin de Fer, ^ 
| Moncton, N. B. 14 Nov., 1889. /

causer av c
nd Tr

trains du 
roue pour ETABIASSENENT DE TAILLEUR

de messieurs faits et répa- 
n garantie.

A. DAOUST, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

t à 12.30 p. met 8 10 
dant A la gar« lion- 

les trains de l’Est

Habi P 
rés. Sa:

ements
tisfactio

0-0-0 0-0 €» <3 4 > <2 G

UNIMENT GÉNEAU
36 AXVS OS SUCCÈS

remplaç

rapide

Eotsl u rem,
Ecarts, Molettes. Vessigons Engorgc- 
raeats des Jambes, Snros, Eparvin?, eu.
PhisGÊNEAÜ, 275,rue St-ffoooré,Paris
OOOOt>KK*U OO

rue Mails Pu’i man sur les trains de

n train <| at'era « gare dn chemin Rich
mond à 7*4ï ni. «: 4.88 p. «n. ae raccor
dant avec le; trains Expxess de Montréal.

'an 9 la
Mot

ns dou- 
r ni chù-te du 

Guérison

MiAUKlQC»

Le plus Grand Assortiment
------DE-----

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres.

Une visite est sollicitée.

UIMPAtiMB H ASSIKLMK
— DU CANADA —

EXPRESS DE BOSTON BT NKW-YORK 
VIA LOOSE’S POINT “ CITIZENS ”

FONDEE EN 1S64

Bdrkav I’bincu'al : Edifice de la Compa
gnie d \Fsurance “ OITIZIaXS,” 181 
rueeSt. Jacques, Mo itréal.

120 p.fca;cs;;ïï:
40 p. m et se raccordant à col on- 

c lus trnids du Veruiûut Central et 
»r vt Hudson, pour l'Est et le Sud, 
nt à Boston à 7 40 et à New-Yo-k à 7.

in matin.

une
Point t- 5 
droit ave

Des chai
aux trains
sagera d’Oivawa |>our New 
les Pullman à Saint-Alba 
Point.

Les bl’lets, les lit» et tous an tree 
*eig letuent {«euvent être obtenue an bi 
des oillets de la cité ou aux Stati

3. J. CHAMBERLIN, 
Surintendant Général

DIRECTEURS : 
n. J J. C. Abbott, Sénateur, Président 
Andrew Allan, Eur., Vice- Près d**nt. 

Rob- rt Anderson, Kcr I Arthur Prévost,Ecr 
Alp. Desjardins, M. P. I J 0. Gravel, Ecr. 

H. Montagu Allan. Ecr.

re dortoirs 
ntre ot'a

an sont attachée 
it Boston. Lee pas- 
w York prendront V WUSn

: ^ William Smith, S' c-trés.
G. K. Hart, gérant généra’

CAPITAL'SOUC'UT - $1099,800.'
Dépôt on gouvernement fédéral 122,840.. 
G, W SEGUIN,

Souesagt nL 
Il RUE SPARKS, OTTAWA.

Bijoutiers en gros et en détail
( J coiUiniur ) 98 Rue Rideau 98IÜ6É EDWARDS KING 

Agent de ville.
PERCY ». TODD,

Agent général dee Paaaagere,] a. & a. McMillan.

i

LE CANADA SAMEDI 15 FEVRIER (8. 0
Publiée

ile ne Af

im

FABRICANTS

PIANOS NC
Sont aussi agent 

pianos Cherkc 
et Haines, 

orgues hart 
Estey et

Grand as ort 
de seconde mi 
variant de $25'

Condition de pa 
$to,oo par mois.

FABRIQUE : Ri

Salle de ven
67 RUE

i

UErECHES
USc vice

l/lnatlnct d
Paris, 17 fev — 

drid : D,manche d 
fille de sept ans i 
ch z ses parents, < 
convulsions restéi 
nsfèce de médical 
l’heure de l’inhu 

• s’opposa à ce que 
’ corps de l’euf mt. 

Elle soutenait qc 
pas morte et qu’el 
ment tombée eu léi 
ment le médecin et 
la famille s’efforcèi 
piès d’elle et de lui 
due que tout tspoir 
perdu, de voir s’oi 
les beaux yeux don 
l’éclat ; la pauvre 
ceder à toutes les ei 
lui fournit.

Il fallut, pour p 
le cadavre, tromper 
instant endormie.

Mais la dernière 
était à peine jetée 
l’enfant que la inèr 

► metière, les yeux h 
défaits, la chevelu 
Telle une louve à c 
ravi sa portée.

11 fallut bien cett 
pleurs, à ses sollici 
lères. La rcéae et 
Tiaiuant ses genc 
pauvre femme ion 
tour se tordait da 
Puis, soudain elle s 
impérieux, la poitri 
voix stridente: je v< 
Quand je vous dis < 
dez moi ma Dolorè 

Des ordres furent 
terrer la bière. Ci 
corps à son domicili 
la mère veilla à sc 
heures après l’tnfa 

_ de vie et, aux pren
jour la mere la pre 

A" ment dans ses bras,
||ï le cœur d’une mèr

11- a défilé dans la tin
'£? lade.

LE CRIME DE.
Montréal, 17 fev— 

Ta cau:e de la Heine 
a été commencée à 
cusé n’est pas encor■ 
aucun avocat mais i 
tes lui môme, avec 

de faisuppose, 
il a dit à uc avocat 
à Jolielte lors des pr 
naires que plus tar 
être à faire v nir un 
tréal pour se charge 
mais qu’il avait peu 
pas dit un sel motto 
et c’est un système 
en vaut bien un autr 

La victime, qui en 
un état dangereux, c 
dition se soi’ sensibl 
démentit la nouvel 
quelques journaux 
p/acé en travers de 
min de fret la tê 
l’un dts rails. Les 
Aussi sont de trop 
Hffiiiee en certain» ç 
PPBepuis les dernier: 
sur le crime, on a tj 
ver de fort cal ire. 
tieté dans les f > rs 
maison de pensio i d 
Est prouve que ce re’ 
liait au pr -oiinier. 
loppè dans un me 
■lanté marqué au ch

1

Tiens, c’esl vrai, s’« cria Ernest, 
co île do c tes m! or tu nus à mon
sieur, rjui ne les connaît pas; 
beaucoup voyagé, et son ami le 
de fl::d“ lui aura sans doute donnéTHE il a

poudre qui te serait utile.
Quoi! monsieur est ami du roi de 

1J nde.
Oui, les deux doigts de la main 

ne sont pas mieux lié,s l’un à l’au 
Uv. Il faudra même que je lui 
parle de vous pour hou château d - 
Calcutta dont le concierge vient de 
se retirer avec quinze nulle livres 
le irnto, gagnées eu deux ar;s. Mais 
avant, irionsi-ur Calnrin, contez 
moi d’abord votre mal h ur.

— Mon mal lie r result : d-3 mon 
trop de bonheur.

—Ah! vraimi iil?
—Parle, parle, pauvre ami, ouvre 

on âme à monsieur, crièrent l»s

m J
\\

'Ul

OIL leux jeun» s gens qui, counai'saut 
e g -me d’infor toi c 

f prenaient plaisir à la l ai luire ru 
non tea.

u conc.erg :

o Alors, monsieur veut bien m é

i —Je bois vos paroles, C ilurin, je 
: les bols, déclara Borax avec empivs 
1 seinent.

—Voici donc mon histoire: Kigu- 
“R’TnTT'TT .T 'R~:rPOTsr ! roz-vous que tant que ma femme

------- : était demoiselle ►-! e était roi gée
ce, désir: Etre mèr» !! ” Moi, e 
épondais: “ Tu peux l’en li -r à 

AI \ I \ I W ' \ I I > i ' I \ I I. moi,, j suis J.i Midi; ” et, aussitôt 
it J A I A 1 / J / \ I iXU 1 A I 1 v le mariage lait, je ne suis si bien

Vi

LA

| Appliqué A lui t nir ma parole, que 
I fai réalisé onz : fois ce un i de r~_~
! feu
i —Onz ) et fants ! c’e.-t une himreu 
j se réussit : car l s familles non bien 
( ses soin hunts du cio1, déclama le 

liarlatan.
si cul -Il l«ir II que 1» |A « n’est pas 

. 1-,.Ici avoir Ii,,„ 'O'iipns dans !. bénedict'O", ear je 
u ai jamais ete plus in uhmreux. 

’ j Bn f, b s onze petits, ma feinm a «*l 
moi, ça lait tie ze à tab’e. TkkizbUI 
Comme mou épouse est. très supers
titieuse, elle in’envoi , A l heure 
d-‘s repas, balayer la maison pour 
éviter un mal li mr.

Alors je trompe ma faim en ^ci- 
>t mes es: ali rs et en disant:

Ou me guidera ma portion . ’ 
is du tout ! j4ai enfanté onze 

petit ogres, qui mangent mêni 
vert des art;' hauts. De. soi te ,que 
(e périrais de faim sans inadeino - 

1J# elle M idéioii, a cuisinière de M. 
buu? Riboiard, qir vent bien me

ger quelque fois d’une eût.Mette cg i- 
ee le ta table de la table de s-. s

— Tris'e ! tri;loi triste! lépèla 
Borax en alFect nu. un air déso é; 

a s, mon cher moiisi ur Calurin

PAU

EUGENE CHAVETTE

r
Je 11e sais pas aut

n\ st qui
'•eioirà i’Amh gu... vn’re thê tire 
monsieur Paul. Ai -si vous coi:- 
Iiûi • ' /. votre r val.

Kt’a soubietie » ourul à la porte
en criant.

—.H- ni i ra ve bien vi e, car on 
va s’apercevoir de mon abs.m*

L’amooreux était rvs é aliéné par 
celte nouvelle.

— Parfait! plus que | ai fail! tout 
va bien pour nom, d ;clara Borax 
avec aplomb.

Cette assurance de Nicolas rendu 
un [ii u de cour ge an musicien.

Vous trouvez une tout va 
demand, -t- 1

le

la-

——l’ai la t! ; h |''.Vi tait répéta
\-colas -4-î*“ïiTf, vous ett.ilieiOiiK 

l'ennemi à i’Ambig •. Mai-, av ni 
qu’il nous allaq'it, u faut q e non 
ayons compte i "~ fo c 

—Co njr ms, (il o- peui 
— Nous dis* ns donc que nous 

in us Clemeuci,

l’avenir ^vous rôseiV'J un ni yen 
e treize A table, 
s’écria le concierge

pour irêlre qo 
— L 'quel:avons déj» pour 

autant que j'ai pu 
do-e^d’é!» clr.citê q i lui charge;,!. 
l‘œ l en îegai dan i M. Krue-t.

Ab! ça! Borax qui diable a p . 
V" us 1L i C" crm: e qu’i lie sung:: 
moi l s’écria l’art i -1 .

—J’.ii du 11 ai. I.a l)i'i.ii tte a d

plein u’. spoir .
— C’est d’êlve quatoize. i Espé

rons que vous aun z un douxièroe
eu j ger par la

— Hélas ! non ! Ernestine dit 
jue notre place ne rapporte pas ar- 
t z et que nous soniin s déjà beau

coup t'op à l’étroit* Ali ! si nous 
avions cvte loge du p ilais de Cal
cutta, chez votre ami le roi de l'Iode 
font vous parliez tout t l’heures

la terni esse à votre cndioi'.
—Mais non, c'est un • ILJr qui se 

ti *nt dans cette Le eseaipéf el sail- 
bords qu'on appelle la vertu.

Possible! mais elle u» sccudrail 
volontiers dan-- votre nacelle j.-oiii 
faire un o.i deux ton s -ur beau.
Donc, nous icg trdt- .s Clémenc ■ j pb'e. M --n u s. songez donc à me 

1 rafraîchir la mémoire au suj -t d.* 
I lal i ni quand j’écrirai à mon 
ami le roi ? pro on ça B >rax avec 
un aplo nb «uperbe.

En vous contant mes hi j’ai ou
blié de vous dt mander qiielle est 
la commision pour laque le vous 
in'av( z fait monter annonça le por. 
lier redevenu gai après cette pro mes 
se d’une loge à Calcutta.

» mH être qu * m m Ernestine souri
rait à un nouvel effort.

— Je penserai à vous p'-ra iutré-

comir e annnsv i untie cause h 
vous le voul* z bien...

Al on-, son! je me dévouerai 
Paul, dit le neintre avec nue 

nie de fatuité.pr file poi
—Bon! une dans le sac, ieprit le 

boi h nnine. Passons au portier. C' 
foi.cno naiie vst le pl s important 
pour nous. Dans la bataille qu-- 
nous allons livrer, le conc.erge rc- , 
présente noie artillerie ray ce. 11 Ali ! oui, reprit le peintre, cV-- 
nn* faut un p-n l’ctud e*. 1 lait pour te di e quo si un m msieuv

Voulez-vjus que j-* vous le fas:e| avec un nez d’argent venait me d — 
mo 1er? d- manda Paul. mander, le lui réponds toujours

—Volontiers. que je suis retourné en nourrice.
L * je m- huii.me ouvrit une f< - j N’y manque pas, Calurin, si é’ran- 

nêt'e, lança un strident coup de ge que te parais e cette consigne, 
s 111 t puis il ajouta: lout mon avenir en dépend.

L’est notre f ço i d’appeler Calurin tioy z tranquille monsieur Ernest 
quand nous avons un-' commission promit le concierge, qui s'en a la 
a lui donner. sans se douter qu’on ne l'avait appc-

Trës-biet). Je vais tout de suite ié que pour le montrer à l’inttm ■ et 
ma m. tire au mi ux buts ses pa- marade d i loi de l’Inie. 
piers. Vous ail y voir o ta. — Encore un qui sera dans notre

Le saltimbanque courut à la por- sac. 
le de l‘at .lier qu’l, tint toute grande 
ouveite.

On entendait Calurin gravir l’es-

i;
'

Nous le tiendrons pir la cuisiniè
re Mad- lon, qui lui i'o irre le- côte 
le lies- d • G t> dard .

— Al >i\s, il faudrait d’abord tenir 
M tdelon, avanç i Paul. n

Borax eut un sourire vain jueur 
n répliquant:
— Je m’eu charge. Je ne sais 

pa- à quoi ça lient, mais les cui-u- 
i ières me profilant assez 
compter m i poudre, qui n-ttoie 
les casseroles à la perfect ou. Nous 
aurons donc le consierge ; il faut à 
pr s -nt nous occ. ip-r de sa femme, 
la féconde Ern s’iue

Quand Borax le crut assez près 
par la porte béante, lepour que, 

portier pût eutendre ce qui se disait 
dans l’alu.ier i s’écria de sa voix i 
la plus perçante:

Oui, mt s ieurs, ouï, j’;*i visité 
des paiais somptueux, dts demeures 
de rois .et nulle part,entendez-vous? 
nulle part je n’ai trouvé une hab • 
tation aussi bien tenue qua la vôtie!
Cour, vestibule, couloir-, tout res-
ttSK I - O" ! <*■« tfüe. di. le peintre
esca lers y -ont tellement propreé f" r f,u 3.‘“°'18 le ",a.n P*r
que, si j'y laissais lombe, u„e plé >e I ’
ddsixsou., telle resaidirais pas â t _ J,! vraiment’ 
la ramasser avec ma langue. . ' ,

En arrivant à la uorte de Valeliet - °.1"', *1 ,™:" vais-s langues 
le concierge n avau pas pe-Un un prétendent qu elle a un faible pour 
mol de la phrase, et sa ligure < x- ‘Ul * 
pri uait uue reconnaissante satis
faction.

—Ah! Calurin, dit Ern*.st, si tu 
étais arrivé dix secondes plus tôt, 
tu enti nda s monsieur faire l’éloge 
de la propielé de la mai.-on.

La délibération f it interrompue 
subitement par cette exclamation de 
Paul, le joueur de grosse caiss •:

— Ab! voici l'heure de me ren
dre à l’Ambign!

i
IVLe pipelet salua 

empressement,
—Oui, monsieur Calurin je com

plimentais mes amis sur la borne 
teuuede la maison qui vous a confié 
ses destinées.

L’air de contentement du portier 
disparu tout à coup sous une peu ée 
triste qui venait sans doute de lui 
arriver, et il répondit en poussant 
un soupir douloureux:

Oui, elle est bien tenue... car j’ai 
malheureusement trop 
pjur m’en occuper. V 
devant vous, monsieur, un exilé- 
un ma heureux exilé...«*.chassé de 
mou foyer domestiquai

Il est se ti heures. On a déjà joué 
la petite pièce et la foule, arrivée 
pour le drame à succès, emplit la 
sal'e de l’Ambigu.

Sur le premier rarig des fauteuils 
de balcon, la famil e nib dard s’éta
le dans tout son plein Virg-nie est 
prise entre mademoiselle de Veau
salé et s i mèfr ; Hibolard est s<is 
entre sa femme et un vi-ux monsi
eur, à tournure militaire, qui corn 
mènes à s'effarouch ir des eti anges 
allures de son voisin.

La jeune et jolie blonde a déjà 
aperçu Paul, placé devant son ini

tie temps 
ous voyez
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